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La question de la montée des idées qui menacent 

nos libertés fondamentales vous interpelle ?

Certaines dérives antidémocratiques vous inquiètent ?

Nous aussi.

Et si nous faisions campagne ensemble contre ce danger ?
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Le Triangle Rouge
Dans les camps de concentration, le triangle rouge 
était la marque des prisonniers politiques, celles et 
ceux considérés comme des opposants au régime 
nazi.

Aujourd’hui, le pin’s Triangle Rouge est le symbole 
de la résistance aux idées qui menacent nos liber-
tés fondamentales. Le porter, c’est participer à une 
action citoyenne pour une société libre, démocra-
tique et solidaire.

Pourquoi une campagne ?
Un peu partout en Europe et au-delà, des lignes de 
fracture, de plus en plus nombreuses et de plus en 
plus profondes, semblent apparaître entre les gens, 
les groupes voire les régions ou les pays. Un climat 
fait d’inquiétude, de repli et d’hostilité se répand 
progressivement, favorisant l’émergence de cou-
rants et de comportements extrémistes de toute 
sorte.

En ces années d’élections, relancer la mobilisation 
contre les dérives antidémocratiques et en faveur 
de la fraternité, de la solidarité, de la liberté et de 
l’égalité, est une priorité pour les Territoires de la 
Mémoire qui portent depuis plus de 25 ans ces 
valeurs auprès de la population afin que son choix 
dans les urnes puisse se faire en connaissance de 
cause.

Les partis d’extrême droite sont quasiment insigni-
fiants en Wallonie et à Bruxelles. Certains sont ten-
tés de répondre : laissons tomber. Mais qu’en est-il 
des idées extrémistes qui contaminent peu à peu 
l’ensemble du paysage politique européen ?

Malheureusement l’extrême droite n’a pas le mono-
pole de ces idées haineuses. Elles influencent les 
choix de société et affaiblissent directement nos 
libertés fondamentales. L’actualité démontre la né-
cessité de combattre encore et toujours les idées 
qui menacent nos valeurs et notre mode de vie.

Nous pensons que la montée de tels extrémismes 
constitue, entre autres, l’un des symptômes des 
inégalités sociales et culturelles qui subsistent 
dans nos contrées. 

C’est pourquoi nous souhaitons partir du ressenti, 
du vécu et des réalités des habitants dans leur vie 
de tous les jours et réfléchir avec eux sur ce qu’il est 
possible de faire pour lutter contre les idées liber-
ticides, les discours de haine et les comportements 
antidémocratiques.

Dans les camps de concentration, le triangle 
rouge était la marque des prisonniers 

politiques, celles et ceux considérés comme 
des opposants au régime nazi.

Aujourd’hui, le pin’s Triangle Rouge est le 
symbole de la résistance aux idées qui 
menacent nos libertés fondamentales.
Le porter, c’est participer à une action 

citoyenne pour une société libre, 
démocratique et solidaire.

Les Territoires de la Mémoire asbl • Bd de la Sauvenière 33-35 

B-4000 Liège • +32 4 232 70 60 • accueil@territoires-memoire.be
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Avec qui et comment
Nous avons proposé aux citoyens de s’exprimer 
à différents moments sur la question de ce qui 
compte pour eux en démocratie via 3 outils parti-
cipatifs : une carte postale, Le Parasol à paroles et, 
des ateliers participatifs.

Nous avons eu des réponses, entre autres, tout 
le monde ne laissant pas son prénom, de Adeline, 
Adrien, Alexandre, Andrew, Anne, Anne-Catherine, 
Anne-Marie, Aziza, Bertrand, Brigitte, Camille,  
Cécile, Cédric, Céline, Charlotte, Chelsea, Ching, 
Christian, Colette, Corinne, Dadou, Dawood,  
Denis, Dominique, Edwy , Elodie, Ester, Evelyne, 
Fabrice, Flo, François, Garris, Gigi, Isabelle, James, 
Jean-Lou, Jean-Louis, Jean-Michel, Jeanne, Jeff, 
Jérôme, Johnny, Jonathan, Josiane, Julie, Justine, 

Kathia, Lana, Laurence, Lazzlo, Leïla, Léonard, Lili, 
Loïc, Loréline, Luc, Magali, Manon, Manuel, Marc, 
Maria, Marie, Marie-Blanche, Marie-Christine,  
Marie-France, Marie-Françoise, Marie-Louise,  
Marie-Paule, Martin, Mathéa, Melissa, Miguel, 
Momo, Muriel, Natacha, Nathalie, Nicolas, Nuray, 
Olivia, Emilie», Patrick, Pauline, Philippe, Pierre, 
Pierrot, Raymond, Ricardo, Roger, Rosine, Rubéna, 
Saïda, Salomé, Serge, Simon , Simone, Stef, Suzanne, 
Suzy, Thierry, Trystan, Valérie, Véronique, Youssra, 
Yvan, Yves et Zao Tao dont l’âge allait de 7 à 79 ans.

 

Les cartes postales
Les passants ont laissé leurs mots, leurs pensées 
sur des cartes postales les invitant à réfléchir sur ce 
qui comptait pour eux en démocratie.  

Les réponses vont d’un simple mot «  la justice  », 
«  l’égalité  » à des propositions plus concrètes 
comme «  la possibilité donnée aux citoyens de  
participer de manière active et continue à  
l’organisation de leur société au-delà du droit 
de vote universel. C’est donc le débat, la prise 

en considération et la mise en place de projets 
consentis par au moins une grande majorité ».

Une centaine de cartes postales ont été déposées 
dans une urne placée dans un isoloir comme sym-
bole de l’expression de notre démocratie représen-
tative.
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Le Parasol à paroles
Disposé dans l’espace public, ce dispositif d’inter-
pellation citoyenne se veut ludique et politique. 
Les passants prenaient quelques minutes pour 
jouer au jeu du budget, à l’aide de Bienheureux ils 
choisissaient parmi 14 thèmes ceux qu’ils pensent 
les plus importants. Ensuite une discussion avec 
l’animateur permettait d’affiner, de préciser ce que 
les passants pensent de notre démocratie et de ce 
qui est important pour eux.

Les Thèmes  : Citoyenneté, Énergie, Culture, Ser-
vices publics, Alimentation, Économie, Santé, Laï-
cité / Religions, Information, Sécurité, Éducation / 
Formation, Travail, Vivre ensemble, Droit / justice, 
Nature.

Là aussi les messages laissés au vu et au su de tous al-
lèrent de : « C’est vivre ensemble en s’aimant, simple-
ment ! Juste de l’amour dans ce monde si fragile » 

à « De reprendre la main sur les entreprises, sur 
l’économie, de La culture à Une personne = une voix 
pour voter les lois pas pour élire des gens », de « On 
a besoin de travail car il y a de moins en moins de 
travail. Nature : on a besoin de nature car beaucoup 
de personnes détruisent la nature pour construire. 
Santé : car on a besoin de se soigner, etc. » à « L’im-
portance du vivre ensemble; l’égalité dans les choix ; 
l’accessibilité pour tous aux services publics, à la 
culture, aux soins. Réapprendre à s’accepter avec 
ses différences », sans oublier « La démocratie c’est 
cause toujours. La dictature c’est ferme ta gueule 
(W. Allen) » ou bien « Un ensemble de citoyens, de 
dispositifs, d’associations permettant d’assurer un 
ensemble de libertés la séparant d’un système dic-
tatorial. C’est un programme complexe et un pro-
cessus en chantier constant. » 
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 Investissez dans les alternatives
 Boissons self-service
 Livres à emporter

Une initiative de : En partenariat avec : Dans le cadre de :

P L A C E S  A U X  L I B E R T É S
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Les animations-ateliers
Nous avions proposé à une série d’associations de 
participer à cette campagne.

Le Centre de Recherche et de Rencontre à Liège, 
l’asbl Âges et Transmissions avec la Plateforme 
pour le Service Citoyen de Bruxelles ont répondu 
à notre appel.

Avec elles et leur public nous avons mis sur pieds 
3 ateliers de réflexion sur la démocratie et sur la for-
mulation de revendications, inspirée de la méthode 
du juste et de l’injuste.

Après une première séance pour se connaître, s’ap-
privoiser, à partir d’un photolangage utilisant des 
photographies politiques, et un premier tour pour 
se créer une définition commune de la démocratie, 
nous avons demandé aux participants de nous ra-
conter une injustice qu’ils avaient vécue. À partir 
du choix d’une des histoires, le groupe a produit 
une ou des revendications pour lutter contre cette 
injustice avec des pancartes, des badges, des col-
lages … et un atelier d’écriture.

Au CRR, une dizaine de personnes de tous âges et 
toutes origines, ont choisi l’histoire qui racontait 
l’expérience de Najate au Forem où elle s’est vue 
proposer de faire une formation de femme de mé-
nage alors qu’elle désirait devenir infirmière. Maro-
caine, il semblait impossible pour l’agent du Forem 
de lui proposer autre chose. Il lui a fallu se battre 
pour enfin obtenir son inscription dans une école 
d’infirmière en 2018. Encore maintenant, en février 
2019, elle reçoit des offres de formation d’aide- 
ménagère du Forem !

Ont participé aux ateliers : Amal, Chantal,  
Christiane, Clémence, Danielle, Delphine,  
Dominique, Haweya, Irma, Jacqueline, Moataz, 
Muslija, Najate, Ouafa, Robabeh et Sarah.

Ils ont tiré de cette histoire une série de  
revendications :

Quelques slogans issus de la dernière partie de 
l’atelier : 

Stop au racisme

Stop aux discriminations

Aimez-nous tel qu’on est

Le droit de choisir et de pratiquer son métier

Tous égaux, ouverture d’esprit

Investir dans l’accueil pas dans le contrôle

Une écoute de qualité

Des droits pour les humains avec ou sans papier, 
avec ou sans travail

Une politique d’accueil plus humaine

La machine administrative lave vos intérêts  
citoyens

Tu pousses le bouchon un peu trop loin, le  
Forem !

Je ne suis pas Mme Propre

Nettoyer, balayer, astiquer… ranger vos préjugés

…
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Lors de l’atelier d’écriture, ils ont produit deux listes : « La démocratie, c’est » et 
« La démocratie, ce n’est pas ».

La démocratie, c’est

La liberté d’expression

La liberté d’autodétermination

La communication

Le respect des lois

Les échanges d’opinions

Respect citoyen

Non à la guerre

Non au racisme

Non aux différences sociales

Maintien renforcé des policiers pour une meilleure 
sécurité

Respect des religions

Solidarité dans la paix

S’exprimer sans être jugé

Du temps pour rencontrer diverses richesses cultu-
relles et gastronomiques

Avoir les mêmes droits que tout le monde

Droit à la manifestation

Égalité

Respect

Écoute

Agir en groupe

Se sentir libre

Organisation

Éducation

Droit de vote pour tout le monde

L’égalité homme-femme

Un homme = une femme = une voix

Choisir les bons ministres

Pouvoir donner son avis

Les chefs = les hommes

La démocratie, ce n’est pas

La répression de la diversité

L’accaparement des ressources et des richesses

La dévalorisation

L’exclusion

Inférioriser les personnes les plus démunies, les 
plus précarisées

Favoriser certains groupes ou catégories

Consulter les citoyens sans tenir compte de leur 
avis

Les décisions politiques influencées par les pres-
sions extérieures non démocratiques (lobby, parti-
cratie,…)

La tyrannie

Les salaires différents entre les femmes et les 
hommes

Ce n’est pas uniquement les élections

Ce n’est pas l’injustice

La discrimination

Le racisme

Le non-respect

Les guerres

Agir seul

L’injustice

Quand on n’écoute pas le peuple

L’isolement des seniors

Le non-respect des immondices

Persister dans la violence pour atteindre un objectif 
bien précis

La dégradation de la justice

Les différences sociales

Une politique éloignée des besoins des citoyens

Faire travailler des enfants



10

La démocratie, c’est (suite)

L’égalité entre tous les citoyens

Respect des religions

Pouvoir proposer des alternatives

Mettre le bien commun et le souci de l’intérêt gé-
néral au centre de la politique

Lutter contre inégalités sociales, éco et culturelles

Laisser la parole aux citoyens

Que chacune puisse profiter des libertés indivi-
duelles et collectives de la même manière

L’inclusion

L’égalité des chances

Prendre le temps de découvrir de nouvelles ri-
chesses

Échanges d’opinions

Équité en fonction des besoins de chacun

Le respect de soi-même et des autres

Un environnement plus propre et plus sain

Une même chance pour tous

Pouvoir se faire entendre par tous

La justice

La sécurité

La police

L’hôpital et les soins

L’aide pour tous

Le respect et légalité

Les droits de l’hospitalisation

La sécurité sociale

La communication

L’écoute

La démocratie, ce n’est pas (suite)

Répression des gilets jaunes

Une justice à deux vitesses

L’imposition de ses idées

La violence

Répression de la diversité

L’individualisme

L’inégalité

La discrimination au travail

La racisme verbal ou physique

La répression de la liberté religieuse et d’expression

Guerre et famine

L’injustice

Crimes contre l’humanité

La bureaucratie

Les obligations en tous genres  

La privatisation des soins de santé

Une médecine pour les riches

L’agressivité gratuite

La dégradation des endroits publics ou de l’envi-
ronnement

Empêcher l’intégration des étrangers en Belgique
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Chez Âges et Transmissions en partenariat avec la 
Plateforme pour le Service Citoyen, 16 personnes, 
dont l’objectif était également la rencontre inter-
générationnelle, ont participé aux ateliers  : Lies, 
Claude, Rama, Charlotte, Sylvie, Mehdi, Nicolas,  
Patrick, Marie-Anne, Déborah, Nicole, Lauranne, 
Anna, Isabella, Xavier, Mina

Parmi les histoires personnelles d’injustice vécues, 
celle de Rama a retenu l’attention des participants : 
elle décrit les inégalités entre les hommes et les 
femmes dans son pays d’origine (la Syrie) et les li-
mites aux droits et libertés qu’elle a vécues en tant 
qu’adolescente. Elle explique le fossé entre ce que 
permet officiellement la législation et ce qu’autorise 
la pression sociale ou familiale dans la réalité. Elle a 
évoqué la possibilité pour les jeunes filles de faire 
des études et d’obtenir un diplôme mais la difficul-
té à pratiquer un métier, le rôle de la femme étant 
dévolu à l’entretien de la maison et l’éducation des 
enfants  ; la non-reconnaissance et le non-respect 
des désirs des femmes et des jeunes filles notam-
ment dans les loisirs ou la pratique d’un sport ;  
la discrimination entre les garçons et les filles quant 
à un couvre-feu à respecter  ; les difficultés voire 
l’impossibilité pour les femmes d’exprimer leurs opi-
nions en public….

Rama a par la suite émigré avec sa famille en Bel-
gique. Un élément de son histoire qui a permis de 
déplacer la réflexion sur la condition de la femme 
chez nous.

De cette histoire, l’ensemble du groupe a porté une 
réflexion sur la problématique des inégalités entre 
les hommes et les femmes au quotidien. Trois re-
vendications sont apparues :

L’expression de ces revendications a pris la forme 
de pancartes dessinées avec des slogans tels que 
« Tous Humains, mêmes droits, mêmes fin de mois, 
égalité chez soi » ou « Brisons les chaînes ».

 « RÉSISTEZ ! Dans votre quotidien, sur quoi trou-
vez-vous important de vous battre ? Telle est une 
des questions que nous nous sommes posées avec 
les jeunes de la Plateforme du Service Citoyen et 
Les Territoires de la Mémoire. De quoi alimenter de 
beaux échanges sur la démocratie et titiller notre 
sens de l’engagement !  » C’est ainsi qu’Âges et 
Transmissions présente le résultat des ateliers avec 
Les Territoires de la Mémoire sur Facebook. 

Le droit au travail  : égalité salariale, choix d’un 
métier, accessibilité des postes à responsabilités.

Le changement des mentalités : stéréotypes sur 
le rôle et l’image de la femme et de l’homme.

L’éducation des filles et des garçons concernant 
l’égalité de genre.
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En conclusion
Ce que les gens nous disent quand on leur parle 
de démocratie, c’est qu’ils ont besoin d’être re-
connus en tant que citoyens, ils veulent pouvoir 
exprimer librement leurs idées mais aussi, et sur-
tout, se faire entendre et que celles-ci ne restent 
pas lettre morte. Il faut « savoir être à l’écoute de 
l’autre même si on ne partage pas ses idées. » Pour 
ceux que nous avons rencontrés, « la démocratie 
c’est tous les jours et non pas seulement quelques 
jours !, c’est oser s’impliquer, c’est être acteur de 
ses idées en espérant être entendus. »

Dans tous les cas, « le principe supérieur est celui 
du bien commun », il faut « l’indépendance des 
mandataires, décideurs politiques vis-à-vis des in-
térêts privés et la transparence totale des élus vis-
à-vis des électeurs. »

Le besoin de solidarité, via les services publics 
avec la santé, la culture, l’éducation n’est pas en 
reste dans les choses importantes qui comptent en  

démocratie. Il faut « arrêter d’être raciste et bien 
sûr que toutes les personnes de quelque pays qu’ils 
soient, aient le droit à la parole, quels que soient 
leur âge et leur couleur. »

Il ne faut pas s’oublier soi-même et nous devons 
« prendre le temps de vivre, que chacun puisse 
être qui il est  ! » Donner « la possibilité pour cha-
cun(e) de s’épanouir », commencer peut-être par 
« reprendre contact avec la nature et avec l’autre. »

Et comme l’a écrit un des passants, il faut « faire en 
sorte que la quintessence de l’individu se mêle à 
l’acmé du collectif. Un holisme du Bien   ou autre-
ment dit la différence est une force qui doit nous 
nourrir et nous rassembler. »

Et dans tous le cas, « faire front à l’extrême droite ! » 
Et résister aux idées qui menacent les libertés  
fondamentales.
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L'intercommunale
au service de votre eau

www.cile.be

Avec le soutien de la Fédération Wallonie - Bruxelles, de la cellule de coordination pédagogique Démocratie ou barbarie, de la Wallonie, 

du Parlement de Wallonie, de la Province de Liège, de Liège Province Culture et de la Ville de Liège.

 

 www.facebook.com/territoires.memoire

 
www.territoires-memoire.be

accueil@territoires-memoire.be • www.territoires-memoire.be

Fax + 32 (0) 4 232 70 65

Adresse administrative : Boulevard de la Sauvenière 33−35

C E N T R E  D ’ É D U CAT I O N
À LA RÉSISTANCE ET À LA CITOYENNETÉ

Tél. + 32 (0) 4 232 70 60

Demandez votre
pin’s

par sms au 

3542
Code : triangle + nom + adresse

ou surwww.trianglerouge.be
triaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaannnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnn

Coût : 1 € (0,50 €/sms envoyé et reçu)
L’euro payé couvre les frais d’envoi.


